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Av an t - Prop os

Pour quoi

�

ecrire sur l 'enseignement d'un instr ument?

Au cours de mes ann � ees d'enseignemen t de la 
 ^ute, (depuis jan vier 1957 j'enseigne

dans une E.N.M.) j'ai remarqu � e la mo di�cation heureuse de mon enseignemen t.

Chaque ann � ee b � en � e�cie de l'exp � erience de la pr � ec � eden te. J'ai mesur � e la d � elicatesse

du r^ ole du ma ^ �tre, de son imp ortance.

Le fait d' ^ etre souv en t seul a v ec un enfan t p ermet de lui dire des c hoses que les

paren ts r � ep � eten t de leur c^ ot � e ou n'osen t plus dire - suiv an t l'^ age de l'adolescen t:

(ongles rong � es, mauv aise ten ue du corps, v ^ etemen ts incommo des, c haussures en

mauv ais � etat, et bien d'autres c hoses.)

Sur un b el instrumen t, en argen t, les ongles, les mains, son t tr � es en vue. Il faut

soigner l' � el � egance g � en � erale qui en tra ^ �ne celle du jeu. Il faut que l'instrumen tiste soit

ag � eable �a regarder.

Au cours des le� cons, suiv an t les di�cult � es rencon tr � ees par les � el � ev es, le ma ^ �tre est

constammen t amen � e �a trouv er des trucs p ermettan t d' � eliminer un obstacle.

Les � el � ev es, et plus particuli � eremen t les moins dou � es, formen t leur professeur sans

le sa v oir.

Il est � eviden t, que c haque ann � ee doit briser la routine de la pr � ec � eden te, sinon

le m � etier de professeur v a dev enir enn uy eux: Plus l'enthousiasme du pr ofesseur

diminue, moins b ons ser ont les � el � eves!

Notre passion doit tuer l'habitude.

J'ai v oulu, guider un jeune enseignan t { sans v ouloir imp oser une m � etho de, { et j'ai v oulu faire

part de mon h um ble exp � erience, a�n que ma vie ne soit pas in utile.

Ce do cumen t est sous licence Creativ e Commons P aternit � e-Non commercial No Derivs 2.0

F rance License.
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R � e
exions sous forme de dialogue

Pour quoi apprendre la musique?

Pour quoi jouer d'un instr ument?

Je crois que la plupart des enfan ts on t un p enc han t naturel v ers la m usique quelle qu'elle soit...

P our b eaucoup, pratiquer un instrumen t, est - un b esoin

- une r � ealisation

- un d � efoulemen t

(p ercussion, 
 ^ ute �a b ec etc.)

Est-il b esoin de disp ositions naturelles p our jouer d'un instrumen t?

Oui, c'est p our moi une notion imp ortan te, c'est un atout suppl � emen taire. Apprendre �a rem uer

les doigts et �a se servir de ses l � evres p our jouer de la 
 ^ ute est une c hose relativ emen t ais � ee bien

que r � eclaman t une aptitude physique et manuel le .

Mais, b ouger les doigts, rem uer les l � evres p our faire de la m usique, p our � emouv oir a v ec des

sons, r � eclame des disp ositions particuli � eres.

Vibrer, sen tir soi-m ^ eme, en un mot in terpr � eter, n'est-ce-pas n � ecessaire p our touc her autrui?

Av ez v ous eu des r � efr actair es � a la m usique en g � en � eral et � a la 
 ^ute en particulier?

Oui, son t r � efractaires �a la m usique certains enfan ts arythmiques: ceux qui on t des tics nerv eux;

ceux encore qui son t r � eellemen t imp erm � eables �a la m usique.

Certains paren ts obligen t leurs enfan ts �a pr atiquer un instrumen t.

Il faut dans ce cas b eaucoup de compr � ehension et de gen tillesse de la part du professeur.

Av ec ces qualit � es, l'enfan t se d � ecide quelquefois apr � es les premi � eres r � eticences, �a mon trer de

l'in t � er ^ et p our l' � etude.

Si v ous v oulez bien main tenan t, nous p ourrions parler des � el � ev es APTES � a la

MUSIQUE:

Au mot APTITUDE , sur le Larousse on trouv e des synon ymes:

c ap acit � e, g � enie

go ^ ut, talent

Un b on � el � ev e devrait p oss � eder l'ensem ble de ces qualit � es! Ajoutons... l'opini^ atret � e dans le

tra v ail. Autremen t dit, l' � el � ev e doit ^ etre v aillan t et v olon taire. T ra v ailleur!

Dans une b outade, SAINT SA

•

ENS disait malicieusemen t:

Je n 'ai jamais vu que la musique ait eu �a r e gr etter

d'avoir fait app el �a l'intel ligenc e!

Quelques soien t les dons, le caract � ere de l' � el � ev e etc... le professeur doit toujours ^ etre un guide

{ juste { bien v eillan t { encouragean t { v eillan t �a faciliter le d � ev elopp emen t des aptitudes de

ses � el � ev es.
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Informations et Relations publiques

Qui p eut jouer de la 
 ^ ute?

T out individu a y an t une cage thoracique bien d � ev elopp � ee et une m^ ac hoire a v ec des

l � evres normalemen t constitu � ees.

�

Evitons l' � etude de l'instrumen t si nous a v ons une proth � ese den taire qui p eut ^ etre

g ^ enan te en a v an t de la m^ ac hoire inf � erieure, car l'appui de l'em b ouc h ure est grand

sur le men ton et les den ts.

�

Evitons � egalemen t l' � etude de la 
 ^ ute tra v ersi � ere si nous sommes prognate (m^ ac hoire

en galo c he).

Le professeur sera consult � e a v an t de p orter un c hoix d � e�nitif sur l'instrumen t.

Deux exceptions tr � es conn ues de prognates jouan t fort bien de la 
 ^ ute:

Philipp e Gaub ert - Professeur de 
 ^ ute au C N S de P ARIS de 1919 �a 1941

R o ger Bour din - Professeur de 
 ^ ute �a VERSAILLES jusqu'en 1976

�

A quel ^ age p eut on commencer l' � etude de la 
 ^ ute?

P our ma part, je consid � ere qu'il faut laisser �a l'enfan t le temps du jeu, le temps de grandir, de

se former.

Le temps - d'a v oir une allonge de bras su�san te p our tenir l'instrumen t (bras droit)

- d'a v oir une cage thoracique qui soit bien d � ev elopp � ee

- d'a v oir une b ouc he bien form � ee

- d'a v oir le cerv eau en b onne condition. Le cerv eau aussi se d � ev elopp e et

p ermet �a l'enfan t de mieux comprendre en grandissan t.

T out ceci est r � ealis � e �a l'^ age de dix ans en viron.

Les adultes p euv en t ils commencer l' � etude de la 
 ^ ute?

Bien en tendu. J'ai vu des adultes de tout âge . . . commencer l' � etude de la 
 ^ ute.

Leurs r � eactions son t plus rapides, leur compr � ehension � egalemen t.

Il v aut mieux s'assurer qu'ils connaissen t le solf � ege sinon il faudra pro c � eder �a son

� etude en m ^ eme temps que celle de l'instrumen t, et au fur et �a mesure des b esoins.

P ar con tre, on rencon tre c hez l'adulte plus de raideur, moins d'ind � ep endance des

doigts { plus de gauc heries.

On trouv e � egalemen t des p ersonnes qui se blo quent p eut- ^ etre parce qu'elles

n'obtiennen t pas imm � ediatemen t le r � esultat qui leur parait logique; p eut- ^ etre aussi

l'amour propre se blesse t'il sur quelque gauc herie ph ysique?

Quoi qu'il en soit, le professeur, a v ec tact sera l� a p our aider �a surmon ter d'une fa� con plaisan te

toute di�cult � e.
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Un enfan t asthmatique p eut-il jouer d'un instrumen t � a v en t et donc de la 
 ^ ute?

La question est d'ab ord de sa v oir le but que l'on p oursuit:

1

�

) S'il est th � erap eutique, la pratique de la respiration ab dominale aide l'asthmatique en

crise. D'autre part, la m � edication actuelle de l'asthme est e�cace (dilatation des bronc hes

et div ers pro c � ed � es facilitan t l' � ev acuation des m ucosit � es bronc hiques). La pratique d'un

instrumen t �a v en t con tribue �a la v en tilation de l'appareil respiratoire. T outefois il ne faut

v oir l� a que des cas rares. P our ma part j'ai d ^ u en rencon trer 3 en 28 ann � ees. Je p ense

que l'enfan t asthmatique est bien vite d � ecourag � e dans le syst � eme d'une � ecole de m usique

car ses r � esultats ne r � ep onden t pas �a ses e�orts et resten t bien souv en t inf � erieurs �a ceux

de ses camarades et �a ce que demande le niv eau des � ec helons �a gra vir.

2

�

) Si le but est de satisfaire un engouemen t p our un instrumen t, l'exp os � e pr � ec � eden t guide

l' � el � ev e v ers la le� con particuli � ere qui � elimine la comparaison a v ec les r � esultats d'autrui

dans une am biance moins p ort � ee v ers la comp � etition.

3

�

) Si l'enfan t asthmatique a des pr � eten tions professionnelles il faut les r � eduire au d � epart

ce qui ne v eut pas dire qu'il ne trouv era pas de plaisir dans la pratique de l'instrumen t

c hoisi.
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De quoi d � ep end le succ � es de l' � etude

Du resp ect de certaines r � egles et con tingences

- tra v ail journalier qui passe tr � es vite de 30 min utes par jour �a 3/4 heures au b out de deux

mois et �a une heure et plus au b out de deux ans. T out ceci est li � e au r � esultat obten u et

au but qu'on se �xe.

- l'in telligence dans le tra v ail. Ne pas r ^ ev er en tra v aillan t. Appliquer les conseils re� cus;

s' � etudier p our bien conna ^ �tre les r � eactions des l � evres, des doigts et de l'appareil respira-

toire.

- s'armer de p ers � ev � erance. Les premi � eres le� cons fon t prendre connaissance a v ec

l'instrumen t. La p osition est p � enible. C'est l'habitude qui v a faire dispara ^ �tre la fatigue.

La respiration n'est pas toujours comprise imm � ediatemen t. La langue se fatigue, les doigts

ne son t pas toujours do ciles, les m uscles de la face et des l � evres non plus.

La fatigue dispara ^ �tra d'autan t plus vite que le temps consacr � e �a l'instrumen t sera fr � equen t et

progressiv emen t long.

P ass � e le temps des prises d'habitudes et des exercices fastidieux, les joies que pro curen t une

b elle sonorit � e, l'ex � ecution d'un morceau, comp ensen t bien largemen t les priv ations des jeux et

d'autres loisirs auquels s'est astrein t l' � el � ev e.

Le succ � es dans l' � etude d'un instrumen t d � ep end � egalemen t des relations:

I. - paren ts | � el � ev e

I I. - paren ts | professeur

I I I. - professeur | � el � ev e

I. Les relations paren ts | � el � ev es

Les paren ts doiv en t encourager l'enfan t dans ses � etudes, mon trer leur in t � er ^ et p our l' � etude

en treprise, appr � ecier les progr � es.

Sa v oir � ecouter est primordial certes, mais il faut aussi sa v oir � eloigner l'enfan t de certaines solli-

citations trop nom breuses �a notre � ep o que: t � el � evision, pratique sp ortiv e in tensiv e , n � ecessitan t

de nom breux en tra ^ �nemen ts, jeux div ers, appartenance �a des clubs trop absorban ts.

Les paren ts p euv en t aussi donner des comp ensations aux restrictions pr � ec � eden tes: fr � equen tation

des concerts, v o y age p our � ecouter tel ou tel orc hestre ou instrumen tiste de renom. Ac hat de

disques.

R � ecomp enses excellen tes qui donnen t aussi �a l'enfan t l'o ccasion de comparaisons aiguisan t son

sens artistique et critique.

I I. Les relations paren ts | professeur

Suiv an t le caract � ere de l'enfan t il est souhaitable que les paren ts renseignen t le professeur et

lui fassen t part des p etits tra v ers de l'enfan t, de ses tendances et de la meilleure fa� con de le

prendre .

Les relations doiv en t ^ etre r � eguli � eres et v enir compl � eter celles transmises par l'in term � ediaire du

livret scolaire.

Le professeur de son c^ ot � e dira aux paren ts les p oin ts �a surv eiller, s'il en est, a�n que la scolarit � e

soit pro�table.
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I I I. Les relations professeur | � el � ev e

L'autorit � e d'un professeur ne d � ep end pas uniquemen t de ses comp � etences d'instrumen tiste mais

aussi et surtout de sa gen tillesse et de sa compr � ehension.

L'exigence de r � esultats v arie selon l' � el � ev e sans, bien en tendu, p erdre de vue le but �a atteindre

suiv an t le niv eau du cours dans lequel est l' � el � ev e.

�

A quel momen t un � el � ev e p eut-il pr � etendre au professionnalisme?

Dev enir un m usicien professionnel est une c hose, dev enir un instrumen tiste professionnel en

est une autre.

Actuellemen t il y a un grand nom bre d'instrumen tistes. On p eut toujours pr � etendre v ouloir

gagner sa vie a v ec la m usique... Le but premier �a atteindre est essen tiel, c'est le but de celui

qui aime son instrumen t: se faire plaisir en jouan t, sa v oir appr � ecier le r � esultat d'un e�ort sur

un passage tec hnique di�cile, ensuite, faire plaisir �a ceux qui l' � ecouten t.

Les dons certains faciliten t l'acquis d'une tec hnique solide et d'une b elle sonorit � e, cela � etan t,

il faut se p oser la question suiv an te:

Les d � eb ouc h � es p our le 
 ^ utiste son t-ils nom breux?

Non, so y ons ob jectifs: o � u le 
 ^ utiste professionnel p eut-il trouv er une place?:

- quelques rares orc hestres en FRANCE emploien t c hacun trois 
 ^ utistes

- quelques th � e^ atres lyriques emploien t c hacun deux 
 ^ utistes qui son t tr � es souv en t les pro-

fesseurs des � ecoles de m usique

- les concertistes: je v ous laisse le soin de faire le compte

V ouloir conduire �a tout prix des enfan ts v ers le professionalisme, c'est les conduire au c h^ omage.

En dehors des professeurs d' � ecole de m usique qui on t une s ^ uret � e d'emploi, les 
 ^ utistes

d'orc hestre on t un con trat renouv elable c haque ann � ee p our la plupart!

Bien s ^ ur la formation professionnelle est exaltan te comme le m � etier lui m ^ eme qui oblige un

main tien constan t de toutes les facult � es et de tous les r � e
exes que n � ecessite une pratique

instrumen tale de qualit � e.

Mais les d � eceptions son t nom breuses et gra v es. C'est ce qui explique l'agressivit � e de jeunes

loups utilisan t tous les mo y ens p our a v oir une place... c'est bien triste.

P our ma part je suis tr � es attac h � e �a mes � el � ev es et �a mes anciens � el � ev es.

Je suis heureux de l'amiti � e qu'ils me t � emoignen t et nos relations p ersisten t au del� a de l' � ecole.

En r � esum � e, apprenons �a jouer d'un instrumen t que nous aimons, p our nous � epanouir dans la

m usique ce qui nous pro curera les joies qui fon t oublier l'ac harnemen t au tra v ail, les priv ations

et les sacri�ces consen tis.
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Premi � ere le� con de 
 ^ ute � a un enfan t de 10 ans

(en viron)

Pr � esen tation de l'instrumen t dans l' � etui:

- t ^ ete a v ec plaque d'em b ouc h ure

- corps sur lequel les deux mains son t plac � ees

- patte d'ut qui prolonge l'instrumen t lui p ermettan t de faire le do gra v e

{ lorsque la patte est m unie d'une cl � e suppl � emen taire elle p ermet le si

gra v e { elle est alors nomm � ee: patte de si.

Sans le moindre exemple ni la moindre explication, le professeur p ose l'em b ouc h ure sur le

men ton de l'enfan t et lui demande de sou�er. Deux solutions, ou l' � emission est b onne, ce qui

est fr � equen t, ou rien ne sort .

F aire remarquer que l'on pro duit le son en sou�an t de la m ^ eme fa� con que si l'on sou�ait dans

le capuc hon d'un st ylo ou dans le goulot d'une p etite b outeille.

Au cours des essais qui suivron t faire p ositionner les pieds l � eg � eremen t � ecart � es, le pied du

professeur doit juste passer en tre eux; le pied droit l � eg � eremen t en retrait a�n de p ermettre

de tenir l'instrumen t, le coude droit � etan t en arri � ere. (mon trer la p osition: p endan t ce court

instan t l'enfan t se rep ose).

Le son apparaissan t, on demande �a l' � el � ev e de form uler une attaque (T e) de la m ^ eme fa� con que

l'on crac he un p � epin de �gue ou de raisin.

On obtien t une b elle attaque. Ensuite il v a falloir allonger le son pro duit.

C'est le p oin t imp ortan t de la respiration ab dominale:

- Bien demander de prendre de l'air la b ouc he ouv erte en baissan t les

� epaules et en gon
an t le v en tre.

- Mon trer que si l'on mon te les � epaules, le v en tre se creuse.

- S'assurer a v ec le doigt que le v en tre fonctionne bien p endan t la prise

d'air.

- F aire sou�er:

le son pro duit (toujours a v ec T e ) s'allonge le

temps de vider le v en tre.

- Ensuite il faut faire blo quer le sou�e sit^ ot l'air pris en pro c � edan t exac-

temen t comme si l'on v oulait � ecouter ce qui se passe derri � ere une p orte,

dans la pi � ece v oisine. (sa v oir si le p etit fr � ere dort �a c^ ot � e). On p eut blo-

quer son sou�e (p our mieux en tendre) la b ouc he ouv erte ou non { l'air

ne passe plus.

- Cela � etan t acquis, faire sou�er en pronon� can t te apr � es respiration blo-

qu � ee, � epaules basses, v en tre gon
 � e.
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P endan t que l' � el � ev e se rep ose, le professeur p eut, a v ec une respiration ordinaire, faire en tendre

un son prolong � e p endan t 20 ou 30 secondes, ce qui ne manque pas de surprendre l'enfan t

surtout si le professeur ne parait m ^ eme pas essou� � e!.

Expliquer p ourquoi il faut pro duire de grands sons: p our faire de grandes phrases

m usicales { Comme exemple, c han tez une c hanson conn ue en respiran t au milieu

des mots. Cela faira rire l' � el � ev e, le d � etendra, surtout s'il a des di�cult � es dans cet

exercice.

Quelquefois, un � el � ev e n'arriv e pas �a prendre la respiration ab dominale { c'est fr � equen t { on

p eut alors lui demander de c han ter au clair de la lune, mon ami Pierr ot sans respirer { on lui

fait remarquer qu'il a ainsi r � ealis � e une p erformance! Il est rest � e 8 pulsations (ou temps) sans

respirer { (la derni � ere syllab e v aut deux temps).

Il faut donc qu'il renouv elle son exploit en r � e
 � ec hissan t bien �a la fa� con don t il a respir � e au

d � epart. Et, en�n essa y er de repro duire la m ^ eme fa� con de respirer a v ec l'instrumen t. ( v oir page

12 )

|||||||||||

Jusque l� a, nous n'a v ons sou� � e que dans la t ^ ete de la 
 ^ ute.

F aire mon ter l'instrumen t a v ec les pr � ecautions d'usage a�n de ne pas fausser le m � ecanisme de

l'instrumen t.

- Ensuite faire p oser la pince gauc he (p ouce index) aux b ons endroits (le p ouce sur le si

\ !) l'instrumen t � etan t ainsi ten u v erticalemen t. Placer la pince droite, l'index sur le F A.

Le p etit doigt sur la cl � e de r � e ] l'instrumen t est main tenan t horizon tal.

- F aire remarquer, qu'en passan t de v erticale �a la p osition horizon tale, la 
 ^ ute s'appuie sur

l'articulation de l'index gauc he bien repli � e .

Apr � es quelques essais, faire jouer un si et un do en v � eri�an t tout ce qui a � et � e dit, sur la

respiration, toute la p osition de l'instrumen t et celle des pieds.

L'�il du professeur doit tout v oir, l'instan t est imp ortan t.

Puis faire jouer le la { les sons seron t de plus en plus longs { faire supprimer le vent qui est

dans le son (blo cage insu�san t).

F aire jouer, si l' � el � ev e est dou � e, le sol le fa et le mi .

Sinon ce sera l'ob jet de la deuxi � eme le� con qui doit dans tous les cas a v oir lieu un jour ou deux

apr � es la premi � ere a�n d' � eviter les mauv aises p ositions.
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Remarques imp ortan tes:

- L' � el � ev e doit a v oir c hez lui un pupitre qui mon te assez haut.

- Il doit p oss � eder un � ecouvillon mouc hoir qui sera utile apr � es c haque usage et ne sera

jamais plac � e dans l' � etui (h umidit � e n � efaste aux tamp ons).

- Il doit p oss � eder un c hi�on jaune sp � ecial p our astiquer son instrumen t ext � erieuremen t

a v ec pr � ecaution.

- Il doit sa v oir mon ter, d � emon ter son instrumen t et le remettre dans l` � etui dev an t le pro-

fesseur.

- Il doit toujours prononcer men talemen t les notes qu'il joue a�n que les doigt � es soien t

bien transmis par le cerv eau.

- Il faut expliquer que les r � e
exes doiv en t s'installer.

- Il doit blo quer les genoux en arri � ere p our limiter la fatigue de la p osition deb out.

La le� con suiv an te sera faite en lisan t la page de gauc he (le� con 1) du d � ebutan t 
 ^ utiste.

Les silences en tre les blanc hes seron t utilis � es �a lire et �a pr � eparer le doigt � e de la note suiv an te,

p endan t que le professeur dit 3 { 4 {. Une pulsation est toujours utile .

Remarque: La p osition du p ouce droit doit ^ etre p erp endiculaire �a la 
 ^ ute et non

tourn � e v ers la gauc he (on p eut a v oir une l � eg � ere tol � erance) mais dans

tous les cas ce p ouce doit ^ etre en arri � ere { ce qui redresse le p oignet

droit et p ermet d'arrondir les doigts sur la 
 ^ ute. En outre, cel� a � evite de

laisser basculer le corps de la 
 ^ ute ce qui aurait p our e�et de donner

une p osition d'em b ouc h ure trop couv erte. Le coude droit ne sera pas

trop haut mais tomb ant .

Conseils: Il sera b on d'expliquer �a l' � el � ev e que l'on joue b eaucoup de notes en p eu

de temps a v ec la 
 ^ ute.

Lui en faire la d � emonstration.

Aussi il faut lui faire tra v ailler la lecture de la cl � e de sol (Man uel Pra-

tique Georges Dandelot) en battan t les temps. V oir le livre cit � e.

Puis les rythmes seron t tra v aill � es sur la lecture m usicale de Simone

Huguet (par exemple) toujours en battan t des pulsations o � u tous les

temps son t en bas.

Quand on bat les noires cela donne une cro c he en bas une cro c he en

haut { ceci facilite la mise en place des rythmes.

Ces exercices de lecture de notes et de lecture rythmique p ermetten t

au jeune � el � ev e de se rep oser en tre les exercices de 
 ^ ute qui lui fatiguen t

le bras...

|||||||||||

Le professeur v eillera �a ce que ses cours soien t plaisan ts, l'enfan t doit ^ etre captiv � e et heureux

d'apprendre �a jouer.

�

qu'ils son t b eaux les y eux brillan ts

d'un enfan t heureux et �er de ce qu'il fait

�
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Remarques { conseils (encore!)

J'ai dit plus haut que l'enfan t dev ait blo quer son sou�e. Il con vien t aussi de se rete-

nir en sou�an t { sinon, en une fraction de seconde, toute la r � eserv e d'air s'en v ole...

P our obtenir une b onne respiration, trois p oin ts son t �a acqu � erir:

1. r apidit � e de la prise d'air p ar le ventr e [ b ouche ouverte ] .

l'exercice suiv an t y conduit:

Allong � e sur le dos { un dictionnaire sur le v en tre { les � epaules se-

ron t basses { Prendre l'air tr � es rapidemen t par la b ouc he, en gon
an t

subitemen t le v en tre, ce qui doit faire tom b er le livre.

2. blo c age du sou�e:

exercice:

... remplir une casserole d'eau (assez grande p our assurer une masse

su�san te de liquide) { prendre un c halumeau, enfoncer la paille au

fond de la casserole et faire des bulles en sou�an t { ceci est facile

ensuite, supprimer le b ouillonnemen t:

blo quer le sou�e et essa y er de ne faire sortir de la paille qu'une bulle

�a la fois, len temen t { c'est tr � es p eu facile { cela p eut dev enir un jeu

de famille.

3. se r etenir de sou�er

ne pas se vider { commencer de sou�er apr � es le blo cage du sou�e { respiration blo qu � ee.

exercice:

lire un texte �a haute v oix { lire, une, deux... trois ou plusieurs lignes

sans respirer. Chaque respiration sera rapide { b ouc he ouv erte, suivie

du blo cage du sou�e a v an t la lecture.

On p eut aussi, comme je l'ai dit plus haut c han ter un air conn u en

suppriman t les respiration.

Imp ortan t:

La p osition du p ouce droit est tr � es imp ortan te. G � en � eralemen t les � el � ev es le placen t trop en

a v an t, ce qui a p our e�et de plier le p oignet droit.

�

A c haque instan t, le ma ^ �tre replacera le

p ouce en arri � ere et bien droit (dans le m ^ eme sens que les autres doigts si p ossible), a�n que

le p oignet ne soit pas pli � e mais soit dans le prolongemen t de l'a v an t bras, dans un geste de

pr � ehension. (Ceci � evite ou p orte rem � ede au d � efaut de tr op c ouvrir ).
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Il faut v eiller d � es les toutes premi � eres le� cons, �a ce que l' � el � ev e ne l � ev e pas trop les doigts { lui

expliquer que plus il les l � ev e plus ils mettron t de temps �a se remettre en place, donc, il ne

p ourra pas jouer vite...

D � efauts � a � eviter dans la ten ue de l'em b ouc h ure

T rop d � ecouvrir: sons gros, sans vie { l'air sort au dessus du trou et ne p eut ^ etre con tr^ ol � e

T rop couvrir: sons faibles et trop bas { v oir la ten ue du p ouce droit, qui, s'il est en

arri � ere replace l'em b ouc h ure en a v an t.

Remarque: Apr � es le blo cage du sou�e laisser la p oitrine gon
 � ee p endan t que l'on sou�e

en se retenan t. (imaginer que l'on v eut joindre les omoplates)

Ne pas laisser la p oitrine s'a�aisser, c'est le v en tre qui doit ren trer douce-

men t.

A tten tion aussi �a ne pas tom b er dans le tra v ers qui consiste �a mon ter trop

haut le pupitre ce qui a souv en t p our e�et de faire lev er le coude gauc he et

fa v oriser ainsi la p osition couv erte.

Le coude gauc he doit ^ etre tomb ant sans toutefois touc her le corps.
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En tretien de l'instrumen t

Une 
 ^ ute, m ^ eme en m � etal argen t � e, repr � esen te un capital. C'est p ourquoi il faut sa v oir

l'en tretenir, la manipuler.

J'insiste d'ab ord sur la n � ecessit � e, p our un � el � ev e d � ebutan t, d'apprendre �a sortir son instrumen t

de l' � etui et �a l'y replacer { dev an t son professeur. Il est imp ortan t d'apprendre �a a juster

con v enablemen t les trois parties de la 
 ^ ute, sa v oir tenir la p atte d'ut , la faire piv oter autour

du c orps sans fausser les cl � es qui son t fragiles.

La condensation �a l'in t � erieur du tub e est ab ondan te (notre sou�e est c haud, le tub e est froid).

L'usage de l' � ecouvillon (mouc hoir) est donc indisp ensable apr � es c haque service.

On ne doit en aucun cas laisser un � ecouvillon h umide �a l'in t � erieur du corps de la 
 ^ ute,

ni �a l'in t � erieur de l' � etui. L'h umidit � e ainsi enferm � ee dans l' � etui d � egraderait les tamp ons de

l'instrumen t. Ces tamp ons son t en feutre, garnis d'une �ne baudruc he. Ils se d � eformen t faci-

lemen t sous l'e�et de l'h umidit � e. On dit alors que l'instrumen t ne b ouche plus. La 
 ^ ute joue

moins bien et quelquefois plus du tout.

Ces tamp ons m � eriten t bien un en tretien mensuel a v ec du talc que l'on applique �a l'aide d'une

feuille de papier �a cigarette (non gomm � e), car leur remplacemen t est une op � eration d � elicate

qui en tra ^ �ne un r � eglage de tout l'instrumen t. (ce qui est c her)

Ext � erieuremen t, le m � etal argen t � e don t est fait notre instrumen t, ne r � eclame qu'un asticage

journalier a v ec un c hi�on sp � ecial, a�n d'^ oter les traces de doigts et de transpiration.

Chaque ann � ee une r � evision, graissage des tiges, des ressorts, bref, un en tretien c hez un luthier

sp � ecialis � e serait bien v en u.

Av an t de clore ce sujet, je crois utile de conseiller de v � eri�er la p osition et l' � etat du b ouc hon �a vis

de la t ^ ete. Celui-ci doit ^ etre d � emon t � e p � erio diquemen t, essuy � e et bien viss � e p our le faire gon
er

(vis in t � erieure). P asser �a cette o ccasion, l' � ecouvillon dans la t ^ ete puis remettre le b ouc hon bien

en place. Se servir de la jauge ( � ecouvillon). Le trait doit ^ etre au milieu du trou de l'em b ouc h ure.

Le ma ^ �tre saura placer le b ouc hon et le v � eri�er souv en t car l'enfan t joue souv en t �a tourner la

vis de r � eglage du b ouc hon.

Notons aussi que le b ouc hon doit ^ etre bien serr � e en tre vis et � ecrou p our ^ etre bien gon
 � e.

Souv en t, lorsqu'un piano est accord � e trop haut (c'est fr � equen t �a notre � ep o que) il faudra d � evisser

la vis de r � eglage et rappro c her (tr � es p eu) le b ouc hon du trou de l'em b ouc h ure.

Lorsqu'une 
 ^ ute est trop haute , v � eri�er la p osition du b ouc hon; visser la vis de r � eglage est

pr � ef � erable �a la solution de facilit � e qui consiste �a tirer la t ^ ete.

Ce dernier pro c � ed � e d'allongemen t du tub e pro duit un d � es � equilibre de la justesse et de la

sonorit � e.

Choix d'un instrumen t

{ Un instrumen t en m � etal argen t � e est pr � ef � erable �a un instrumen t en nic k el, qui glisse et a donc

tendance �a s' � ec happ er des doigts.

{ Un instrumen t �a plateaux p erc � es assure une meilleure p osition qui donne plus d'aisance au

jeu de l'instrumen tiste. (doigts arrondis sur l'instrumen t { p oignet droit non pli � e)

{ Le c hoix d'une em b ouc h ure est imp ortan t. Certains instrumen ts on t une plaque d'em b ouc h ure

plate ou l � eg � eremen t incurv � ee. Le trou de cette em b ouc h ure p eut ^ etre o v ale, rond ou rectangu-

laire a v ec des arrondis dans les angles.

P etit trou, gros trou!

Le c hoix d � ep end de la conformation de la b ouc he de l'instrumen tiste (l � evres, den ts, men ton...)

Lors du c hoix d'un instrumen t, la premi � ere impression, celle qui fait qu'on se sen t �a l'aise, est

certainemen t la meilleure.
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Le d � ebutan t 
 ^ utiste

P ourquoi utiliser cette m � etho de

1

dans les d � ebuts d'un enfan t ou d'un adulte?

P arce que depuis que ce livre existe (1935) on n'a pas fait mieux.

Il est d'un emploi clair, rationnel, utilisan t rapidemen t l'acquis d'une le� con dans la suiv an te.

Donnan t la pratique du solf � ege et sa connaissance d � es le d � ebut (3 � eme le� con: les enharmonies)

Les articulations apparaissen t, plus d � eroutan tes, �a la 6 � eme le� con (ma ^ �trise indisp ensable)

Les gammes son t ab ord � ees �a la 7 � eme le� con { la rapidit � e des r � e
exes et des doigts �a la 8 � eme

(triolets)

D � es la premi � ere le� con, il habitue l' � el � ev e �a utiliser les silences p our lire et pr � eparer le doigt � e de

la note suiv an te. Puis le silence est supprim � e et le m ^ eme tra v ail doit se faire p endan t l' � emission

de blanc hes p oin t � ees ou de rondes.

Cette m � etho de est attra y an te aussi bien p our un enfan t que p our un adulte, ce qui n'est pas

un mince complimen t.

En�n, v oil� a une m � etho de qui nous fait tra v ailler d'une fa� con plaisan te sur toute l' � etendue

de l'instrumen t et qui nous p ermet d'ab order de p etits morceaux du r � ep ertoire au b out de

quelques mois.

J'a�rme et je prouv e qu'un � el � ev e de 10 ans (n � e le 9.03.1974) qui a commenc � e l' � etude du

d � ebutan t 
 ^ utiste le 21 Jan vier 1984 la terminait le 8 Juin 1984! soit un p eu plus de 4 mois (ce

n'est pas une exception).

|||||||||||

Les fautes d'imprimerie con ten ues dans le d � ebutant 
 ^utiste de Mar c el Moyse

Le� con 9 page 19: 4

�

ligne, derni � ere note: do ]

derni � ere ligne { si ma jeur { 3

�

note: fa ]

Le� con 10 page 21: 8

�

ligne { 4

�

mesure: do ] ronde

Le� con 11 page 22: 8

�

ligne { mi mineur 2

�

mesure do \

page 23: 4

�

ligne a v an t derni � ere mesure si [

Le� con 12 page 24: 10

�

ligne 2

�

mesure si [ { r � e [ { fa blanc he (et non mi [ )

page 25: 4

�

ligne: premi � ere note fa ]

Le� con 13: Dans les quatre derni � eres lignes de cette le� con on remarque que, quelquefois le si

aigu est pr � ec � ed � e ou/et suivi d'un fa ]

Il ne faut pas omettre de demander �a l' � el � ev e de faire le si aigu a v ec le 3

�

doigt au lieu du 4 � eme

doigt qui sert au doigt � e du fa ]

{ jouer plusieurs fois si { fa ] { si

Dans tous les autres cas, le si aigu sera fait a v ec le 4 � eme doigt.

1

de Marcel Mo yse (Leduc)
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D � eroulemen t des � etudes

Nous v enons de v oir que le meilleur d � ebut � etait l'utilisation de D � ebutant 
 ^utiste de Mar c el

Moyse .

Lorsque l' � el � ev e joue la le� con 12, on p eut commencer l' � etude N

�

1 des grands exercices journaliers

de m � ecanisme de T a�anel & Gaub ert (1/17).

Ce qui nous p ermet de v arier l' � etude et de partager en trois parties la le� con 13 qui utilise le la

aigu dans les quatre premi � eres lignes le si [ aigu dans les quatre lignes suiv an tes et le si \ aigu

a v ec le nouv eau doigt � e fa ] si (� a assimiler) dans les quatre derni � eres lignes.

P our rev enir �a la le� con 1/17 de T a�anel & Gaub ert

F aire remarquer �a l' � el � ev e les buts de cette le� con qui p eut para ^ �tre o dieuse...

1. mesure

4

2

4 fois 8 doubles cro c hes = 4 blanc hes donc 1 mesure = 1 ligne

2. Dans les morceaux, on place au d � ebut de c haque ligne l'arm ure �a la cl � e. Ici il faudra se

rapp eler toute la ligne des alt � erations indiqu � ees au Ier group e, v alables toute la mesure.

C'est un exercice de m � emoire .

Le ma ^ �tre doit s'assurer que l' � el � ev e lise bien dans la ligne compl � ete (v oir si les y eux v on t

au b out des lignes). Certains � el � ev es tric hen t et lisen t quatre fois le premier group e de

notes, ce qui emp ^ ec he tout exercice de m � emoire (les alt � erations n' � etan t plac � ees qu'au

premier group e de notes).

3. dr essage des doigts - qui devron t se mouv oir le moins haut p ossible et comme des au-

tomates, p our { faire des notes � egales . Ce tra v ail se fait d � etac h � e en alternance a v ec

li � e.

4. exercice respiratoire: respiration au milieu de la ligne �a supprimer au plus t^ ot p our ne

laisser subsister qu'une seule respiration par ligne

5. l' � el � ev e doit lire c haque note et prononcer men talemen t son nom (sans l'alt � eration bien

s ^ ur) p our ne pas tom b er dans le pi � ege { en e�et quelquefois on trouv e un in terv alle de

tierce.

6. appren tissage du m � etronome = 80 (80 top par min ute)

A 60, le m � etronome bat les secondes

7. Reprise �a l'o cta v e sup � erieure (d � etac h � e seulemen t) A tten tion �a bien lev er l'index gauc he

sur les r � e et mi [ { But: assimilation des doigt � es appris dans la le� con 13 du d � ebutan t


 ^ utiste.

8. Garder p endan t tout le temps de tra v ail de cet exercice une ten ue imp eccable: pieds,

coudes et les doigts bien arr ondis { la 
 ^ ute horizon tale.

On p eut d � ej� a commencer les 24 p etites � etudes m � elo diques a v ec v ariations (expliquer ce mot)

de Mar c el Moyse .

La premi � ere, (1/24) nous apprend le lour � e que l'on applique dans la 2 � eme/24: 3

�

mesure du

th � eme, les deux la , son t r � ep � et � es sous la liaison de phras � e .

L' � etude n

�

3 (3/24) nous fait conna ^ �tre le p oin t sur la note et le trait { ce qui nous p ermet de

respirer apr � es les noires puisqu'elles son t � ecourt � ees. Les v ariations utilisen t des group es de 3

notes � egales { ne pas allonger la 3

�

comme la plupart des � el � ev es on t tendance �a le faire.

Conseils:

Chacune de ses � etudes sera l'ob jet d'une rec herc he de tonalit � e que l' � el � ev e marquera au d � ebut

de c hacune d'elles.
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P endan t ce temps que se passe t'il sur les 17 exercices de T a�anel & Gaub ert ?

Apr � es le n

�

1/17 on fera le n

�

7/17 a v ec reprise �a l'o cta v e sup � erieure { puis on passera �a l' � etude

des gammes n

�

4/17 (v oir le c hapitre tra v ail des gammes).

Puis suivron t les exercices 10/17 { 11/17 { 12/17 { 13/17 qui seron t e�caces �a 80 { 88 { 92

p our une cro c he en soignan t la sonorit � e.

Apr � es le n

�

13/17 on p eut rev enir en arri � ere dans le livre, p our tra v ailler le n

�

6. Les tierces et

les sixtes, seron t tra v aill � ees d � etac h � ees { reprises li � ees

On remarque que la di�cult � e se trouv e toujours plac � ee en b out de ligne (notes aigu • es).

In terdire la respiration en b out de ligne qui enl � ev e la di�cult � e et rompt l'enc ha ^ �nemen t.

F aire sol�er �a v oix haute { puis par c�ur { les h uit derni � eres notes de la ligne enc ha ^ �n � ees aux

5 premi � eres de la ligne suiv an te.

Cela � etan t bien fait, on se rendra compte que l' � el � ev e a b eaucoup plus de facilit � e p our jouer

ce passage di�cile. (cette fa� con de tra v ailler sera demand � ee aux deux endroits dans les tierces

ainsi que dans les sixtes)

Cet exercice n

�

6 sera tra v aill � e en ut { RE ma jeur MI ma jeur SI [ ma jeur. La [ ma jeur.

Commencer et �nir par la tonique ( = 80)

Plus tard le n

�

14 sera un b on exercice de sonorit � e et de phras � e:

4 notes par temps = 54

Les six premiers group es seron t faits d � etac h � es et li � es { la suite li � ee par 4 notes, a v ec un b el

appui sur la premi � ere note de c haque group e.

Un exercice (A { B { C { D { etc...) sera demand � e bien fait �a c haque le� con (sonorit � e c haleu-

reuse)...

Bien plus tard, �n du cours pr � eparatoire d � ebut � el � emen taire, on p ourra rev enir sur les n

�

s

10/17 et 11 /17 le d � ebut de ces exercices utilisan t le do et le do ] p ourra se pratiquer �a l'o cta v e

sup � erieure p our apprendre les do et do ] sur-aigus (v oir doigt � es sur-aigus)

On p ourra � egalemen t � etudier dans ce livre les n

�

15 A et B en restan t 2 ou 3 semaines sur

c haque exercice.

T ra v ailler d'ab ord �a

2

8

�a

2

4

6

8

puis comme � ecrit, d � etac h � e, notes � egales.

Puis les n

�

s 16 A et B

3

8

�a

3

4

�a

2

4

puis comme � ecrit, d � etac h � e, notes � egales.

Remarque

Le tra v ail a v ec des rythmes a p our e�et de faire tra v ailler rapidemen t deux ou trois notes {

jamais les m ^ emes { ce qui conduit plus rapidemen t �a une b onne ex � ecution { notes � egales { en

dressan t les doigts reb elles �a certains enc ha ^ �nemen ts.

|||||||||||
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Apr � es les 24 p etites � etudes m � elo diques de Mar c el Moyse les 25 seron t un compl � emen t, nous

guidan t toujours v ers de b elles ex � ecutions. Nous a v ons eu d � ej� a un ap er� cu artistique dans les

24 � etudes m � elo diques.

Le ma ^ �tre doit ^ etre exigean t sur l'in terpr � etation de ces pi � eces faciles.

Suivrons les 18 � etudes d' A ndersen (ne faire jouer que les plus in t � eressan tes)

puis les 24 caprices de Bo ehm (m ^ eme remarque)

puis les 24 � etudes d' A ndersen op 63 (le premier v olume est su�san t.

puis les 24 grandes � etudes d' A ndersen dans un b on temp o.

Beaucoup d'autres � etudes son t in t � eressan tes et plus mo dernes { parmi celles-ci notons les

� etudes mo dernes de Je anje an , celles de F.J. Brun etc...

Note imp ortan te

Chaque jour, et ce, depuis la 3 � eme ann � ee de 
 ^ ute, l' � el � ev e tra v aillera sur les 480 exercices de

Mar c el Moyse .

Chaque exercice � etan t fait de plus en plus vite. C'est l'appren tissage de la virtuosit � e (v oir

c hapitre 480 exercices).

Il ne faut pas sous estimer les p ossibilit � es des enfan ts ; ils son t capables p our la plupart,

d � es le cours pr � eparatoire, de commencer l' � etude des gammes c hromatiques (v oir la m � etho de

pr � econis � ee). D � es la deuxi � eme ann � ee de ce niv eau pr � eparatoire, ils son t capables de jouer les

N

�

s 10 & 11 �a l'o cta v e sup � erieur en utilisan t les do & do ] sur-aigus (sur les 17 exercices

journaliers).

17 exercices journaliers

T a�anel & Gaub ert

N

�

s 10 & 11:

- ces deux exercices seron t tra v aill � es d'ab ord �a = 80, puis 92 & 96

articulations: tout d � etac h � e { tout li � e et deux li � ees 4 d � etac h � ees

- ces deux exercices seron t termin � es par la tonique toutes les dix mesures (double

barre de mesure)

- ces deux exercices comp orten t la m ^ eme faute: 8 mesures a v an t la �n le fa est double

di � ese apr � es le r � e di � ese.

N

�

15 A et B

tra v ailler a v ec les rythmes suiv an ts:

2

8

puis comme � ecrit

ces deux deux exercices se terminen t par un r � e b � emol ronde.

N

�

16 A & B

tra v ailler a v ec les rythmes suiv an ts:

3

8

2

8

puis comme � ecrit

ces deux deux exercices se terminen t par un do ] ronde.
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TECHNIQUE

T ra v ail des gammes

Le tra v ail des gammes apparait d � es la 7

�

le� con du d � ebutan t 
 ^ utiste de Mar c el Moyse (v oir ce

livre).

Exemple:

Figure 1

Cet exemple est l'ab outissemen t du tra v ail d'une ligne au cours de laquelle on enc ha ^ �ne les

notes de la gamme en noires et blanc hes, donc len temen t, puis en cro c hes par s � equences de

cinq notes:

Figure 2

Il est n � ecessaire, surtout p our les gammes qui son t dot � ees de plusieurs alt � erations de pro c � eder

par paliers (v oir Figure 1) qu'il su�t de r � ep � eter (dans l'ordre donn � e 1{2 & 3) plusieurs fois en

battan t une pulsation.

|||||||||||

Note imp ortan te:

Le professeur v eillera �a ce qu'une pulsation ph ysique discr � ete (orteil) ou men tale, soit e�ecti-

v emen t install � ee c hez l' � el � ev e a�n de pr � eparer le tra v ail au m � etronome.

P as de balancemen t { ni mouv emen t du pied.

Le tra v ail des gammes devien t plus s � erieux quand on a tra v aill � e l' � egalit � e des sons et des doigt � es

dans les exercices 1 & 7 des 17 grands exercices journaliers de m � ecanisme de T a�anel &

Gaub ert .

Le tra v ail des gammes commence dans le N

�

4 de ce recueil (4/17)

1

�

) 2 notes par temps = 80

3 articulations: d � etac h � e T T { tout li � e { et:

2

�

) 2 notes par temps = 92 & 96

5 articulations

T K { tout li � e { T T

j j

j j

j j

x x

double coup simple

de lange
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Note imp ortan te

P our ces deux fa� cons (1

�

& 2

�

) il faudra pro c � eder par paliers 1{2{3{4{ p our le tra v ail

des mesures di�ciles (d � etac h � e de pr � ef � erence)

Exemple:

Battue de la noire indisp ensable.

3

�

) 4 notes par temps = 60

7 articulations seron t tra v aill � ees

d � etac h � e: simple et double

tout li � e { deux li � ees, deux d � etac h � ees.

doubler les notes T K (4 notes par temps)

tripler les notes T K T (6 notes par temps)

puis double en mon tan t, tripl � e en descendan t p our � egaliser le temp o des notes doubl � ees

qui a tendance �a presser et celui des tripl � ees a tendance �a ralen tir.

4

�

) = 69 a jouter l'articulation not � ee 7

puis puis

puis puis

Imp ortan t

T oujours faire des n uances { � ou tout ppp (sou�e bien blo qu � e), puis

et { cette derni � ere fa� con est la plus di�cile car elle fait tra v ailler pp les

aigus et f les gra v es.
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Le tra v ail des gammes de la fa� con qui v a suivre aura p our but:

a) tra v ailler le phras � e

b) faire tra v ailler la langue

c) am � eliorer la sonorit � e dans le staccato rapide

d) am � eliorer la rapidit � e de la tec hnique des doigts.

li � e par deux { tr � es c han t � e | > = 84

| > = 92

= 108 | >

tout d � etac h � e | > = 116

tout li � e | > = 116 { 120

On p eut dans ce temp o, prendre la ronde comme unit � e de temps. Lev er les doigts le moins

p ossible.

On remarque que la place de la langue dans le d � etac h � e rapide est pr � ep ond � eran te.

P our b eaucoup, le meilleur r � esultat est obten u en pla� can t la langue derri � ere les den ts de la

m^ ac hoire inf � erieure.

Remarque

Le tra v ail des gammes p eut aussi ^ etre fait dans un temp o rapide.

Dans ce cas il faudra v eiller �a l' � egalit � e des notes, au tra v ail r � egulier des doigts. Il sera n � ecessaire

aussi de respirer apr � es la premi � ere note d'un group e et de repartir a v ec l'articulation suiv an te:

(p our le tra v ail d � etac h � e)

Notons que cette fa� con de repartir �a con tre temps est excellen te et que l'articulation p eut ^ etre

appliqu � ee dans tout tra v ail.

Exemple : J.S. Bach . P artita en la mineur

Allemande

etc...

tra v ail rythmique de l'articulation.
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Le Flatterzung (Flatt)

La traduction de ce mot est: papillonnemen t de la langue le Flatt s'obtien t donc

par un roulemen t de la langue, p enser au si�et �a roulette.

Aux � el � ev es qui on t de la di�cult � e �a le pro duire on demande de s'en tra ^ �ner �a dire:

P E rre plusieurs fois-p enser au R Espagnol.

Le Flatt p eut aussi ^ etre obten u par une sorte de gargarisme, (J. espagnol) dans ce

cas le terme Flatt est impropre puisque la langue reste au rep os. L'e�et est moins

b on et plus p � enible �a main tenir longtemps.

Le premier Flatt conn u n'est-il pas celui de la 2

eme


 ^ ute dans la V ALSE de Mauric e

R avel ?...
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T ra v ail des gammes c hromatiques

Ce tra v ail doit commencer assez t^ ot, d � es le cours pr � eparatoire (3

�

ann � ee) car il d � elie bien les

doigts et aiguise les r � e
exes.

Il habitue l' � el � ev e �a s' � ecouter car, c'est l'oreille qui sert d'arbitre, de juge, � etan t donn � e que nous

ne p ouv ons pas, dans ce tra v ail, prononcer les notes.

Il faudra donc que les doigts suiv en t les mouv emen ts de la langue!

Dans les 17 grands exercices journaliers, les gammes c hromatiques son t au N

�

5, elles son t

rep � er � ees de A �a L.

Je pr � econise le tra v ail d'une seule gamme c hromatique par semaine, l' � el � ev e consacran t �a ce

tra v ail journalier une dizaine de min utes.

P our assurer une parfaite � egalit � e des notes, qui d � ep end de la r � egularit � e du tra v ail des doigts,

on v a obliger ceux-ci �a se mouv oir en m ^ eme temps que la langue { l'oreille assuran t l'arbitrage.

1

�

) commencer par les 4

�

& 5

�

group es de 6 notes. 2 notes par temps en double coup de

langue (T K) a v ec une vitesse croissan te �a c haque reprise.

Puis 3 notes par temps en triple coup de langue (T K T) vitesse croissan te. En�n 6 notes

par temps { tout li � e assez vite et bien rythm � e.

2

�

) tra v ail du 3

�

group e de 6 doubles cro c hes, dans les m ^ emes conditions qu'au 1

�

)

V eiller ici �a bien lev er l'index gauc he sur les r � e { r � e ] { mi [ .

3

�

) tra v ail du 2

�

group e de 6 doubles cro c hes de la m ^ eme fa� con que le 3

�

group e.

4

�

) tra v ail du 1er group e de fa� con iden tique en v eillan t toutefois �a la sonorit � e du gra v e qui

doit ^ etre b elle malgr � e la rapidit � e des attaques (sou�e blo qu � e { l � evres tendues { mac hoire

inf � erieure l � eg � eremen t a v anc � ee { sou�e reten u).
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5

�

) La ligne en ti � ere repr � esen tan t la gamme c hromatique ascendan te et descendan te, sera

tra v aill � ee 2 notes p ar temps en double coup de langue { rapidemen t.

L a ligne enti � er e ser a jou � ee sans r espir er

Puis, m ^ eme tra v ail: 3 notes p ar temps en triple coup de langue.

En�n, la ligne en ti � ere sera jou � ee li � ee 6 notes p ar temps , toujours sans respirer.

6

�

) Suiv an t le niv eau de l' � el � ev e (et sa corpulence) il p ourra lui ^ etre demand � e de jouer la ligne

2 fois, 3 fois ou m ^ eme jusqu'� a 6 fois sans respirer.

La rapidit � e de l'ex � ecution � etan t c haque fois plus grande.

Note imp ortan te:

Dans tous les cas, la pulsation sera main ten ue r � eguli � ere et l'oreille jugera de l' � egalit � e

des sons.

Ensuite, viendra le tra v ail des gammes c hromatiques suiv an tes B, C etc... dans les

m ^ emes conditions.

On remarque que l' � el � ev e v a de plus en plus vite et a v ec de moins en moins de p eine:

c haque gamme ne di� � ere de la pr � ec � eden te que d'un demi-ton.

|||||||||||

Le ma ^ �tre fera bien de demander, �a c haque cours, �a c haque � el � ev e, quel que soit son

niv eau, de jouer une gamme c hromatique (jamais la m ^ eme) en double et triple coup

de langue et li � ee (plusieurs fois sans respirer). C'est un excellen t en tretien.

|||||||||||

Imp ortan t

P our certains � el � ev es, il sera n � ecessaire de faire tra v ailler ces gammes c hromatiques, li � ees par 6

notes, a�n d'assurer une parfaite � egalit � e de ces notes par une ma ^ �trise plus grande des doigts.
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T ra v ail des traits di�ciles

En g � en � eral, l' � el � ev e ne sait pas tra v ailler un trait d � elicat. Il recommence sans cesse ce trait

p our se tromp er toujours au m ^ eme endroit. J'ai p our ma part, toujours utilis � e et pr � econis � e le

tra v ail �a r e culons qui donne un r � esultat rapide et durable, �a condition de le renouv eler p endan t

quelques s � eances de tra v ail.

Exemple:

Pi � ece p our 
 ^ ute seule Jac ques Ib ert

P our le tra v ail, suivre l'ordre des c hi�res (tra v ail par 7 notes, puis 13, puis 25).

Cette fa� con de tra v ailler conduit �a un r � esultat rapide et durable. On p eut l'appliquer dans tous

les traits que l'on divise pr � ealablemen t en parties � egales. On remarque que le tra v ail se fait sur

un group e plus une note p our garan tir l'enc ha ^ �nemen t.

Appliquer cette m � etho de de tra v ail sur les exercices 15 & 16 de T a�anel & Gaub ert en prenan t

par le haut, par 4 notes p our le N

�

15, par 5 notes p our le N

�

16; c haque mesure p eut ^ etre

ainsi tra v aill � ee, m ^ eme celles don t le dessin descend.
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Doigt � es Sur-Aigus p our la 
 ^ ute tra v ersi � ere

Av ertissemen t

Ces doigt � es son t d � elicats, di� � eren ts d'un instrumen t �a l'autre.

Selon l'em b ouc h ure, sa forme, sa p erce, la hauteure de la c hemin � ee.

Selon que l'instrumen t soit dot � e ou non d'une patte de SI.

S'il est �a plateaux creux ou pleins, et bien s ^ ur selon son fabriquan t.

V oici donc quelques doigt � es p ouv an t aider quelques � el � ev es.

Ils son t le fruit de la rec herc he de plusieurs Ma ^ �tres de notre instrumen t.

Notons toutefois, qu'il faut p eu de c hose p our assurer une � emission plus

claire et plus juste. C'est en fonction de la p osition des l � evres

( p osition plus ou moins couv erte )

que la note sera juste.

Je me souviens d'a v oir trouv � e le con tre F a, derni � ere note du concerto de

Jac ques Ib ert , apr � es l'a v oir en tendu �a la radio par Je an Pierr e R amp al !

Ce fut une grande joie de p ouv oir terminer par la T onique,

cette �uvre magni�que.
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Sur-Aigu

P atte de SI

F A

F A

F A

MI

MI

MI

MI

RE ] ou MI [

RE ] ou MI [

RE ] ou MI [
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Sur-Aigu

P atte de Si (suite)

RE

RE

RE

RE [

UT ] et

parfois RE \

UT ]

UT

UT
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P atte d'UT

F A

F A

F A

MI

MI

MI

RE ]

RE

RE

UT ]

UT ]

UT
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T ra v ail journalier des 480 exercices de Mar c el Moyse

(gammes et Arp � eges { Leduc)

Ce tra v ail consid � er � e comme r � ebarbatif par les � el � ev es, est p ourtan t excellen t. C'est une mine

b � en � e�que p our faire des progr � es et se main tenir en forme.

Suivre l'ordre des n

�

s 1 { 134 { 267 { etc...

La vitesse minimale devrait ^ etre (noire = 92)

F aire plusieurs fois la reprise (li � e ou d � etac h � e) sans arr ^ et sur la barre de reprise; bien enc ha ^ �ner

les reprises. Le group e suiv an t sera tra v aill � e d � etac h � e ou li � e (l'in v erse du premier).

Essa y er d'aller le plus vite p ossible en main tenan t une ex � ecution propre et soign � ee { bien en

mesure et a v ec une sonorit � e b elle.

Essa y ez de phraser le plus p ossible.

A force d'aller au del� a de nos p ossibilit � es, celles-ci s' � elargissen t.

Imp ortan t

T ous les passages d � elicats seron t sol� � es a v ec la reprise dans le temp o le plus rapide. Etan t

donn � e que nous a v ons toujours in t � er ^ et � a prononcer les notes en jouan t , on ne p ourra

jouer ces c hoses di�ciles que si l'on p eut les sol�er rapidemen t en battan t une pulsation sans

h � esitation.

Conseils

Chaque fois que ce sera p ossible, les n

�

s a v ec si b � emol �a la cl � e seron t tra v aill � es a v ec et sans le

p ouce si b � emol.

- Se m � e�er toutefois que le p ouce si b � emol g ^ ene l' � emission des F a ] sol b � emol aigus.

Appliquer les doigt � es F a ] Si { F a ] aigus c haque fois que ces notes se pr � esen ten t. (V oir le� con

13 du d � ebutan t 
 ^ utiste Mar c el Moyse )

S'in terdire toute respiration dans les passages aigus { on p eut arriv er a v ec un p eu

d'en tra ^ �nemen t, �a jouer une fois, quelquefois deux fois les exercices sans respirer.

- Les exercices a y an t leur propre tonalit � e, seron t termin � es par la tonique. L' � el � ev e trouv era p our

c hacun d'eux une form ule p ermettan t de terminer m usicalemen t l'exercice dans le ton indiqu � e.

T ous les exercices, m ^ eme ceux a y an t une tonalit � e indiqu � ee par un m � elange d'alt � erations seron t

l'ob jet d'une rec herc he de tonalit � e.

Exemples:

2 b + F a ] = sol mineur

2 ] + 2 \ + la ] = si mineur

|||||||||||
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T ra v ail des exercices du genre 224 { 225... des 480 exercices de Mar c el Moyse

a) tra v ail �a

3

16

en doublan t les notes toujours faire des reprises

b) lecture �a v oix haute de c haque trait dans un temp o rapide en faisan t les reprises

c)

3

16

li � e par 2 (len t puis plus rapide)

Bien visualiser les mesures �a trois temps.

d)

3

16

bien faire les attaques sur le second temps

e)

3

16

p enser aux attaques sur le 3 � eme temps

f ) comme � ecrit d � etac h � e et li � e de plus en plus vite.

Erreurs et Conseils sur le tra v ail des 480 exercices

P age 3 N

�

s 49 �a 60

T ra v ailler la 4 � eme mesure en noires puis en cro c hes puis en group es de 3

notes. { ceci p our assimiler les do & do ] sur aigus.

P age 9 N

�

172 { tra v ailler a v ec et sans le p ouce si b � emol

N

�

181 { arm ure: do b � ecarre { mi b � emol { sol b � emol

P age 13 N

�

266 { �nir cet exercice par un do di � ese

P age 14 N

�

268 { �nir cet exercice par un mi b � emol

P age 16 n

�

s 314 & 290 { �nir en do di � ese mineur

N

�

292 { �nir en mi b � emol mineur

5 � eme ligne a jouter un exercice sem blable aux pr � ec � eden ts mais com-

men� can t par mi b � ecarre (en tre celui qui commence par r � e

et celui qui commence par fa)

P age 17 { 5 � eme ligne Le premier exercice est en do mineur (si b � ecarre { mi b � emol

et la b � emol)

N

�

s 316 & 340 { �nir par un mi b � emol

N

�

338 { �nir par un do di � ese

Recommandation:

A�n d'exercer notre m � emoire, il est souhaitable de m � emoriser c haque exercice apr � es

un tra v ail.

Chaque exercice est court et doit ^ etre su�sammen t r � ep � et � e p our ^ etre parfait.

L'exercice de la m � emoire est donc rendu facile.

�

A prop os de m � emoire, il faut habituer l'enfan t �a jouer des pi � eces courtes par c�ur { ce qui

donnera plus tard, une plus grande lucidit � e dans l'in terpr � etation.
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John George Bro wn: The Music Lesson, 1870
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L'in terpr � etation

{ C'est le sel de la musique, l 'exploit a tion de ses richesses.

{ C'est d

�

ev oiler les bea ut

�

es de la musique et les rendre a ccessibles

�

a tous.

{ C'est la richesse de la personnalit

�

e.

Une b onne in terpr � etation fait comm unier le public a v ec l'artiste �a tra v ers une �uvre.

L'artiste est donc le seul lien en tre le comp ositeur et le public.

Quelle resp onsabilit � e!

Si le public reste passif, s'il attend la �n du morceau, s'il applaudit par p olitesse

ou p our mon trer qu'il suit comme les autres...

Alors... l'in terpr � etation est sans in t � er ^ et!

J'ai dit dans l'histoir e de la 
 ^ ute qu'en m usique, l'in terpr � etation d � ep end de facteurs m ultiples.

Elle est li � ee au caract � ere, au temp � eramen t de l'artiste, �a ses facult � es de compr � ehension d'�uvres

d' � ep o ques di� � eren tes. P eut- ^ etre r � eussira t'il da v an tage dans les �uvres d'une � ep o que qui re-

pr � esen te le mieux ses go ^ uts. Certains instrumen tistes on t laiss � e le souv enir d'in terpr � etations

c � el � ebres. A lfr e d Cortot { Samson F r an� cois { Isaac Stern { David & Igor O • �str ak etc...

L'in terpr � etation est fonction de la notation m usicale, plus ou moins pr � ecise �a tra v ers

les âges. (Gr � egorien, m usique du mo y en âge, de la renaissance, m usique baro que

aux ornemen ts et aux rythmes si mal conn us car la notation ne corresp ond pas

aux rythmes demand � es; il y a v ait des con v en tions d' � ecritures et d'e�ets conn us des

m usiciens de l' � ep o que qui ne nous on t laiss � e et p our cause, ni disque, ni bande

magn � etique!) V oir plus loin la rec herc he sur les ornemen ts du d � ebut du 18

�

si � ecle.

�

A l' � ep o que roman tique les comp ositeurs on t pu ext � erioriser un plus grand nom bre

de sen timen ts mais l' � ecriture n'a pas toujours � et � e su�sammen t pr � ecise, ce qui a

donn � e lieu �a un libre cours d'expression donc d'in terpr � etations.

L'in terpr � etation des �uvres de comp ositeurs mo dernes ( R oussel, R avel, Poulenc,

Debussy etc...) ne p eut donner lieu �a de nom breuses in terpr � etations di� � eren tes; la

pr � ecision de l' � ecriture est telle, que la m ^ eme �uvre, jou � ee par plusieurs artistes,

ne p eut faire di� � erencier l'in terpr � etation que par la sonorit � e, le touc her et quelques

in
exions dans le phras � e.

P our les �uvres du 18

�

si � ecle, J.S. Bach par exemple, les in terpr � etations son t tr � es

nom breuses d'un artiste �a l'autre. Chez un m ^ eme artiste, l'in terpr � etation d'une

m ^ eme pi � ece sera souv en t tr � es di� � eren te d'un momen t �a un autre de sa vie.

Le m ^ urissement d'une �uvre est r � eel et il est di� � eren t suiv an t le degr � e de maturit � e

de l'artiste, du caract � ere et de l'^ age de celui-ci.

T outes ces di� � eren tes in terpr � etations pro viennen t aussi de l' � ecriture de Bach (puis-

que c'est l'exemple c hoisi) qui s'est b orn � e �a donner des notes a v ec leur v aleur, sans

respiration ni articulation, ni conseil...

Dans le cas de cette m usique, l'in terpr � etation fera app el �a l'in telligence de l'artiste,

�a son sens du phras � e. Il mettra en relief certaines notes, � etablira des articulations

qui mettron t en v aleur le caract � ere de l'�uvre (p � etillan t, gra v e etc...). Il v eillera �a

ce que ces articulations soien t iden tiques dans des phrases sem blables ou dans des

p assages ou tr aits sem blables ( imitations ).

Le c hoix des articulations est donc tr � es d � elicat; le sens de la phrase m usicale, du

discours et du d � ebit d'une �uvre, en d � ep enden t.
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Les in terpr � etations des div ers grands ma ^ �tres son t quelquefois d � ecev an tes.

Leurs nom breux concerts p ertub en t leurs rec herc hes, leur r � e
exion sur le c hoix

d'une in terpr � etation. Leur facilit � e de tec hniques (m � ecanique des doigts, des l � evres

p our les instrumen ts �a v en t, respiratoire) leur fait quelquefois n � egliger le sens des

phrases, leur relation, la construction m usicale.

Et c'est gra v e car ils serv en t d'exemple, ils son t en a v an t de la sc � ene par le disque,

la t � el � evision et la radio.

T rop souv en t on en tend une b elle sonorit � e et une tec hnique � eblouissan te, sans que

la m usique soit servie...

L'in terpr � etation des �uvres actuelles est soumise �a une nouv elle notation; de nou-

v eaux c o des on t vu le jour a v ec des e�ets nouv eaux.

On v oit m ^ eme plusieurs fa� cons de jouer certains group es de notes en commen� can t

par n'imp orte quelle note du group e et en tournan t dans un sens ou dans l'autre

a v ec des rythmes aux c hoix de l'in terpr � ete... m usique al � eatoire... o � u est la sensibilit � e

expressiv e?

Dans ce cas la m usique n'est elle pas seulemen t un jeu?

Si oui, qui s'am use?

L'in terpr � ete seul, car le public n'a pas de partition dev an t les y eux et ne p eut

donc particip er.

� � � � � � � � � � � � � � � � � � � � � � � � � � � � � � � � �

Pour le pr ofesseur, il ne suffit p as

d'enseigner l 'instr ument, mais a ussi

la musique

|||||{

La musique qui se ca che derri

�

ere

les notes et qu'il f a ut sa v oir tr ouver.

|||||{

R

�

eflexions qui nous conduisent a ux cours d'interpr

�

et a tion.
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INTERPR

�

ET A TION

Les cours d'in terpr � etation

V ouloir transmettre une in terpr � etation p ersonnelle n'est il pas v ouloir in
uencer autrui au

p oin t qu'il v ous ressem ble et / ou v ous admire?

Il faut apprendre �a transmettre la r e cher che de l'in terpr � etation par la m � editation, la r � e
exion,

a�n que c hacun puisse trouv er son in terpr � etation p ersonnelle en fonction de sa propre p erson-

nalit � e.

Il faut ^ etre un guide m usical p our faire � eviter les fautes de go ^ ut, p our faire aimer et comprendre

un texte a�n que le nouv el in terpr � ete soit un artiste heureux de jouer et de transmettre �a son

tour.

Un cours d'in terpr � etation doit comprendre trois � etap es:

l'exag � eration { p our comprendre ce que demande le professeur

l'att � en uation { p our rev enir dans la �nesse d'ex � ecution

l'assimilation.

Le professeur doit laisser le c hoix en tre plusieurs in terpr � etations { il doit en mon trer plusieurs.

Les plus b elles in terpr � etations son t celles qui dissim ulen t le mieux les grandes con train tes du

solf � ege! Il est tr � es d � eplaisan t de v oir un artiste b esogner sur des traits d � elicats en battan t des

temps, l'air tendu etc....

Cours d'in terpr � etation publics

Dans quel but est-il souhaitable d'organiser des cours publics d'in terpr � etation?

a) F aire jouer les � el � ev es en public c'est leur donner l'habitude de se mon trer, de passer des

examens a v ec plus d'assurance.

b) Se mesurer a v ec le tr ac .

Dans ce cours, on remarquera que le public est constitu � e en grande partie d' � el � ev es, qui �a

leur tour viendron t jouer dev an t les autres.

Le climat de camaraderie viendra �a b out du tr ac en quelques prestations.

c)

�

Em ulation

Les enfan ts se mesuren t certes, mais aussi ils en tenden t ce qui se joue �a d'autres niv eaux

que le leur. Cela con tribue �a faire aimer l'instrumen t et �a donner en vie de le tra v ailler.

Chaque participan t tra v aille a�n de bien jouer dev an t les autres: l'amour propre est en

jeu!
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d) L'o ccasion de jouer des �uvres de m usique de c ham bre

des trios: 
 ^ ute, hautb ois, cla vier ou basson


 ^ ute basson cla vier


 ^ ute guitare et cello


 ^ ute, cla v ecin et cello

etc....

des duos: 
 ^ ute et harp e


 ^ ute et guitare


 ^ ute et p ercussions

deux 
 ^ utes...

des ensem bles div ers: quatuors etc.... sans oublier le con tin uo au violoncelle dans les

sonates classiques.

quin tette � a v en ts: 
 ^ ute, hautb ois, clarinette, cor, basson.

En ce qui me concerne, au cours des 60 s � eances publiques e�ectu � ees en 10 ann � ees scolaires,

je puis a�rmer:

1

�

que les participan ts son t tous heureux de jouer et d'en tendre des formations nou-

v elles p our eux.

2

�

que le professeur a le b onheur de pratiquer pleinemen t son m � etier.

e) L'o ccasion non n � egligeable de garder un con tact a v ec les anciens � el � ev es qui pratiqueron t

ainsi leur instrumen t. Beaucoup trop d'anciens � el � ev es, pass � e le temps des � etudes, laissen t

leur instrumen t dans une armoire... apr � es a v oir consacr � e �a son � etude de longues heures

et consen ti de nom breux sacri�ces. Comme c'est dommage!.
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A la r � e
exion de l'instrumen taliste

O �u il est question de traduire m usicalemen t la notation d'ornemen ts.

Apr � es a v oir pris connaissance des ouvrages de:

M. de la Barre. Av ertissemen t (1702) p our jouer mes pi � eces

J.J. Quan tz. Essai

De Lusse. L'art de la 
 ^ ute tra v ersi � ere 1720

J. Hotteterre. Princip es de la 
 ^ ute tra v ersi � ere 1720

Hugo Riemann. Dictionnaire de la Musique

M. Simon. Th � eorie de la Musique

E. Stiev enard. id

�

A. Danhauser. id

�

M. Bitc h.

J.P . Holstein.

id

�

Geo�ro y de Chaume. Les secrets de la Musique Ancienne

J. Claude V eilhan. R � egles de l'in terpr � etation de la Musique de l'

�

Ep o que Baro que
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Suiv an t l' � ep o que et selon les comp ositeurs, le Grupp etto ou doubl � e est sujet �a des in ter-

pr ^ etations dirr � eren tes. Actuellemen t, le trouble demeure sur la fa� con de le r � ealiser suiv an t son

asp ect: ou .

Nous v enons de v oir que, p our certains commence par le bas, p our d'autre par de haut.

Beaucoup de m usicicus appliquen t main tenan t le p oin t de vue de E. Stievenar d don t la th � eorie

fut tr � es r � ep endue; et pas laquelle les notes du group e suiv en t le dessin de celui-ci.

Remarque: quand un Grupp etto se trouv e plac � e en tre deux notes don t la seconde est plus

� elev � ee, il est d'usage de commencer ce group e par la note Sup � erieure.

Au con traire, si la deuxi � eme note est moins � elev � ee que la premi � ere, on commencera

par la note inf � erieure.
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La Respiration

(indiqu � ee au mo y en d'une virgule)

Son r^ ole est � enorme. Nous a v ons vu commen t on doit respirer.

C'est donc en tan t que mo y en d'expression qu'elle in tervien t dans l'in terpr � etation.

P our donner de la l � eg � eret � e on respire quelquefois bri � ev emen t apr � es c haque note.

C'est par des exemples que l'on p eut faire en tendre l'expression con ten ue au cours d'une

respiration.

respiration au cours d'un crescendo

" h � esitan te

" longue a v an t une conclusion

" serv an t �a s � eparer des r � ep � etitions rythmiques

La respiration est a v an t tout, la p onctuation du discours m usical. En p o � esie c'est la virgule, le

p oin t, p oin t d'in terogatin, de susp ension, d'exclamation etc...

Le St yle

(v oir l'histoir e de la 
 ^ ute page 64)

P ar p � erio des, d � ecennies, si � ecles, il y eut des mo des.

Les meubles illustren t bien, par la fr � equence de leurs st yles, ce c hangemen t p � erio dique.

Les st yles m usicaux se di� � erencien t par la construction du discours m usical:

� les fa� cons de phraser suiv an t le caract � ere d'une pi � ece

� l'utilisation des ornemen ts qui c hangen t d'une � ep o que �a l'autre

� l'emploi et l'enc ha ^ �nemen t de certaines mo dulations

� l'ordre des div ers mouv emen ts d'une �uvre
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Le Phras � e

Phraser: c'est mettre de la p o � esie dans le discours m usical.

C'est mettre de l'ordre dans ce discours, en le rendan t clair, en mettan t de

l'ordre dans ses � el � emen ts (dessins, phrases) et en mettan t une p onctuation,

des accen ts etc....

( Histoir e de la 
 ^ ute page 63)

Les phrases son t g � en � eralemen t signal � ees par une grande liaison.

Phraser, c'est bien l'art de c han ter! (T^ ac hez de garder la p oitrine gon
 � ee en jouan t).

Phraser une m � elo die comme l'on tend un arc!.

J'attire l'atten tion des ma ^ �tres sur la mesure et particuli � eremen t les barres de mesures.

J'ai constat � e tr � es souv en t que les � el � ev es marquen t un arr ^ et sur les barres de mesures, surtout

dans les � etudes mais aussi dans les morceaux, surtout aux c hangemen ts d'arm ure (on dit aussi

armatur e ).

Il faut sa v oir que la mesure est l'administration de la m usique, c'est la division d'un morceau

en parties � egales (les mesures) aux temps � egaux. Ces parties son t s � epar � ees par des barres de

mesure qui n'on t aucun e�et sonore sur le discours m usical.

Conclusion:

P our bien phraser, c han tons a v ec notre instrumen t, transp ortons les sons d'une o cta v e �a l'autre

a v ec c haleur, en thousiasme (jeu de m^ ac hoire). Mettons de la lumi � ere dans la m usique.

|||||||||||

Quel bonheur d'a v oir pour m

�

etier sa p assion ( Stendhal )
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Consid � erations sur la m usique

{ La musique a ujourd'hui n'est plus que l 'ar t d'ex

�

ecuter des choses difficiles,

et ce qui n'est que difficile ne pla

^

�t point

�

a la longue.

Candide { Chapitre

XXV V oltair e

{ Il semble donc que la fl

^

ute soit un instr ument

�

a peu pr

�

es d

�

epour vu.

d'expression qu'on est libre d'intr oduire p ar tout et d ans tout....

La fl

^

ute est le plus a gile des instr uments

�

a vent trait

�

e d'Hector Berlioz 1843

{ La musique... qui occupe si longtemps

et qui ser t si peu...

Le nev eu de Rameau

Dider ot

{ La Fl

^

ute est un instr ument qui n'a p as bonne influence morale, elle est

tr op ex cit ante...

Aristote (P olitique)

{ Que seulement je f asse de ma vie une chose simple et dr oite, p areille

�

a une

fl

^

ute de r osea u que tu puisses emplir de musique ...

Rabindranath T agore

{ Qu'y a t'il de plus enivrant qu'une fl

^

ute d ans le gra ve?

Alfred Cortot

{ La fl

^

ute adoucit les esprits et pen

^

etre d ans les oreilles a vec un si gra cieux

son, qu'elle por te und tranquilit

�

e et p a cifica tion de tous mouvements jusque

d ans l '

^

ame.

Plutarque

{ Le solo de Fl

^

ute ne le c

�

ede comme ennui qu'a u duo de fl

^

utes

H. Bouasse, Acad � emie g � en � erale, 1930
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SONORIT

�

E

Une b elle sonorit � e n'est-elle pas le gage d'une � ecoute atten tiv e?

De tout temps, le 
 ^ utiste a rec herc h � e une b elle sonorit � e.

Suiv an t les p � erio des, les mo des, le b eau son � etait rond, c haud, sans vibrato ou encore vibr � e

mais a � erien, tr � es pinc � e, ou encore tr � es c haud, vibr � e a v ec b eaucoup d'air.

Actuellemen t on a encore le souv enir de la sonorit � e tim br � ee et cuivr � ee de Gaston Crunel le ,

de celle, si mo elleuse de Mar c el Moyse tous deux professeurs au C.N.S. de P aris. Plus pr � es

de nous, celles de J.P. R amp al, A lain Marion les successeurs des deux pr � ec � eden ts professeurs

cit � es. Et puis d'autres, A ur � ele Nic olet, Maxenc e L arrieu, Michel Deb ost, Patrick Gal lois etc....

et aussi celle bien caract � eristique et si b elle de James Galway .

P eut-on c hoisir une sonorit � e?

P eut-on imiter une sonorit � e?

Je crois fermemen t p ouv oir r � ep ondre oui aux deux questions. Au d � epart, p our c hoisir et �a

plus forte raison p our imiter, il faut d � ej� a p ouv oir reconna ^ �tre une sonorit � e. Celle d'un 
 ^ utiste

c � el � ebre. Je puis a�rmer que l'on p eut dire tr � es souv en t: tiens, R amp al joue sur sa L ot ou sur

sa Haynes .

Ceci est tr � es imp ortan t. Ce qui l'est plus encore, c'est le c ontact ou l' � ec oute fr � equente et

pr olong � ee du t yp e de sonorit � e que l'on aimerait a v oir. Il y a une transpiration sonore, une

osmose qui p ermet de s'appr o cher de l'id � eal c hoisi.

Av ez v ous essa y � e d'imiter quelqu'un qui parle du nez? Essa y ez en v ous pin� can t le nez a v ec les

doigts. Bien { main tenan t essa y ez d'obternir le m ^ eme r � esultat mais sans pincer le nez.

P ar con traction de la gorge, la langue plac � ee en arri � ere, le nez se b ouc he et le r � esultat est

le m ^ eme. Jouez donc de v otre instrumen t dans cette p osition, p eut ^ etre en tendrez v ous une

sonorit � e di� � eren te!

P eu �a p eu apprenez �a jouer en mo di�an t cette con traction, jouez d � econ tract � e. Jouez en m^ achant

les joues sourire forc � e ou, en � etan t sur le p oin t de gon
er le joues, ou en les gon
an t (c'est une

exp � erience, ne prenons pas ce d � efaut).

Puis essa y ez de faire mon ter l'air du ventr e a v ec la gorge bien ouv erte, un p eu comme certains

c han ten t a v ec la gorge bien ronde... (comme on sou�e O l'hiv er p our r � ec hau�er nos doigts).

Beaucoup de c hoses mo di�en t la sonorit � e.

Et le vibrato!... en a t-il fait couler de l'encre et de la saliv e: Le b on vibrato vien t de la gorge

et non des l � evres! { sans crispation n ulle part {

Il est in t � eressan t d' � ecouter un professeur de c han t! Nous a v ons a v ec les c han teurs b eaucoup de

tec hniques comm unes.

Apr � es ces essais, ces constatations, a y ons l'oreille tr � es atten tiv e lors de nos exercices journaliers

de sonorit � e. nous d � ecouvrirons tr � es vite les ric hesses sonores de notre b el instrumen t.

Retenons quelques p oin ts essen tiels, imp ortan ts

a) on p eut cuivrer la sonorit � e en durcissan t les l � evres dans le sourire. On remarque que ceci

donne des sons plus forts sans sou�er da v an tage. On p ourra donc utiliser cette tec hnique

p our donner plus de gra v e.

b) le rel^ ac hemen t des l � evres et des m uscles (les doigts souples, l'esprit d � etendu), donne des

sons plus souples eux aussi, p ouv an t aller jusqu'au son d � etimbr � e rec herc h � e quelquefois.

c) On remarque � egalemen t que les mouv emen ts d'a v ancemen t ou de retrait de la m^ ac hoire

inf � erieure ne son t pas � etrangers �a l'obten tion d'un v elout � e plus ou moins c haleureux

dans la n uance d � esir � ee, et son t utiles au main tien de la justesse sur toute l' � etendue de

l'instrumen t.

Le c � el � ebre Quantz donnait d � ej� a ce conseil au 18

�

si � ecle.
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En partan t d'un exercice de sonorit � e de Mar c el Moyse ,

je pratique p ersonnellemen t et conseille l'emploi

journalier des exercices suiv an ts:

Exercices de sonorit � e

1

tr � es n uanc � e, allonger la ronde

2

� eviter le tr ou au passage de l'o cta v e basse

3

tr � es n uanc � e, allonger le ronde, � eviter le tr ou au passage de l'o cta v e basse

4

comme au n

�

2,

le sol sera attaque pp, sauf dans le gra v e o � u l'on rec herc hera on son cuivr � e � en

durcissan t les l � evres, en sourian t.

5

tra v ail de la m^ ac hoire { la blanc he sera pp

6

tr � es c han t � e { bien phras � e

allonger les rondes p our rendre les respirations expressiv es par le blo cage du sou�e.
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T ous ces exercices doiv en t se faire len temen t. L' � el � ev e doit p enser au tra v ail des l � evres, de la

m^ ac hoire.

Surv eiller constammen t la p osition de p oignets, des doigts.

�

Etudier sa respiration.

Surv eiller les n uances. Doser son sou�e.

Il faut laisser la raison prendre le pas sur l'instinct.

T ra v ailler journellemen t deux exercices qui on t des buts di� � eren ts:

Exemple: 1 & 4 j 4 & 3

2 & 5 j 3 & 5

5 & 4 j

3 & 6 j 5 & 6

1 & 2 j 3 & 4

2 & 6 j

En p eu de temps (une quinzaine de jours) un � el � ev e doit em b ellir sa sonorit � e et ^ etre heureux

de s'en tendre la mo di�er.

La sonorit � e p eut ^ etre tra v aill � ee sur l'exercice 14/17 de T a�anel & Gaub ert (comme je l'ai

signal � e page 17) tra v ail dans un temps relativ emen t len t = 54 ce qui p ermet d' ^ etre atten tif

aux sons.

Les 6 premiers group es de 4 double cro c hes seron t jou � es d � etach � e stac c ato et repris

li � es a v ec des n uances ( et ).

La suite de l'exercice sera li � e par 4 notes { tr � es expressif, en appuy an t l � eg � eremen t

la premi � ere note de c haque group e.

T r � es chant � e

L' � el � ev e trouv era le ton et �nira c haque exercice par la tonique.

Exemple: A { est en fa

B { en si b � emol { bien qu'aucun si b � emol ne soit pr � esen t,

il est sous en tendu.

la �n sera: la fa mi b � emol,

do et si b � emol seron t �a l'o cta v e sup � erieur.

C { en mi b � emol etc....

La rec herc he du ton sera un jeu p our l' � el � ev e de m ^ eme que la rec herc he d'une �n m usicale dans

le ton de c haque exercice.

Un exercice de deux lignes par semaine n'est pas une surc harge de tra v ail { L'exercice est

plaisan t.
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L' � emission du gra v e de la 
 ^ ute est parfois d � elicate.

On a d ^ u remarquer que lorsqu'on pro duit un son { ex-

emple fa gra v e { a v ec des l � evres bien d � econ tract � ees, on

obtien t un son p eu tim br � e et piano.

Remarquons bien que cette note se tim bre de plus en plus

en dev enan t plus forte, en sourian t de plus en plus { sans

sou�er plus fort .

Ce qui est d � elicat, c'est d'a v oir un b eau son dans le gra v e

sur des notes d � etac h � ees rapides en double ou triple coup

de langue.

On remarquera que le r � esultat sera bien meilleur si l'on

blo que bien son sou�e en � evitan t de trop sou�er et en

tendan t bien ses l � evres sur une m ^ ac hoire inf � erieure un

p eu a v anc � ee.

P ourquoi dans le d � etac h � e le sou�e g ^ ene t-il l' � emission

du gra v e? T out simplemen t parce que l'attaque du son,

pro duit trop d'air puls � e d'o � u le conseil de se retenir un

p eu de sou�er (laisser la p oitrine gon
 � ee).

Prendre garde aussi au p enc han t qu'on t certains � el � ev es,

de m ultiplier les respirations. Il s'en suit une g ^ ene dans

le discours m usical qui se trouv e fragmen t � e. On v eillera

� a ce que la quan tit � e d'air m usicale soit plus longue. Il

s'en suivra une meilleure sonorit � e et souv en t moins de

parasites d ^ us � a la saliv e sur les l � evres.
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Le con ten u d'une le� con

L' � el � ev e qui vien t prendre sa le� con de 
 ^ ute n'est pas toujours tr � es �a son aise. Il su�t de se

rapp eler dans quel � emoi nous � etions �a l'appro c he d'une le� con insu�sammen t tra v aill � ee!

D'ab ord, le professeur se rend vite compte de ce qui est tra v aill � e et de ce qui ne l'est pas.

Apr � es un ou deux cours sans tra v ail, si le professeur juge que l' � el � ev e a v ait bien compris ce

qu'il dev ait faire et commen t il dev ait v aincre les di�cult � es, �a ce momen t il v aut mieux faire

retourner l' � el � ev e c hez lui p our tra v ailler. Il faut que l'enfan t comprenne que le professeur est l� a

p our lui app orter du nouv eau, p our l'aider mais p our cela il faut que les le� cons soien t tra v aill � ees.

Le professeur doit souv en t jouer en m ^ eme temps que l' � el � ev e dans les exercices p � erilleux de

tec hnique, p our l'en tra ^ �ner, le faire acc � el � erer un p eu au b esoin.

T oujours, le professeur sera imit � e, donnons de nom breux exemples de phras � e sur une ou plu-

sieurs s � equences, de respirations expressiv es aux endroits d � esir � es, de qualit � e de son, de �nesse

de tim bre, de c hangemen t de n uances.

So y ons vigilan t �a la ten ue, aux doigt � es et aussi �a l'instan t de fatigue. V eillons �a ce que le cours

soit gai { agr � eable { donnons �a l'enfan t l'en vie de rev enir tr � es vite.

Apr � es ces consid � erations, v o y ons de quoi la le� con se comp ose �a partir d'une deuxi � eme ou 3

�

ann � ee d'instrumen t apr � es un exercice de sonorit � e,

a) { mise en condition par le tra v ail d'une gamme c hromatique

b) { mise au p oin t d'articulations, de sou�e, sur les gammes 4/17 a v ec des n uances

di� � eren tes

c) { � etudes tec hniques sur 17 de T a�anel & Gaub ert ou 480 de Moyse

d) { d � eten te sonore { rec herc he des sons tra v ail de la sonorit � e sur un exercice plus

particuli � eremen t fa v orable �a redresser une lacune c hez l' � el � ev e

e) { tra v ail d'une � etude - rec herc he des respirations donc des phras � es { faire c han ter

les phrases trouv � ees { tra v ail tec hnique des passages di�ciles. On p eut rester

longtemps sur quelques mesures!

f ) { en�n... les morceaux {l'in terpr � etation etc....

Note:

Les progr � es son t toujours palpables { un progr � es tec hnique se r � ep ercute sur tel ou tel passage

d'un morceau; le progr � es est donc encouragean t, une p orte nouv elle qui s'ouvre c haque fois.

A ttention : une joie en cac he souv en t une autre!

L es mor c e aux du r � ep ertoir e son t l'application de l' � etude. C'est l' � etude qui nous p ermet leur

appro c he par les progr � es qu'elle nous p ermet de r � ealiser. Ils doiv en t b � en � e�cier de la syn th � ese

de toutes les di�cult � es surmon t � ees.

T ous les exercices son t con ten us dans ces morceaux: respirations profondes, rapides { souplesse

des doigts { qualit � e du son { n uances { qualit � e du d � etac h � e etc....

Le but du tra v ail est d'arriv er �a jouer facilemen t et a v ec un b eau son, des c hoses di�ciles.

Un tra v ail appropri � e �a c haque di�cult � e et souv en t, �a c haque � el � ev e, doit ^ etre rec herc h � e par le

professeur p our p ermettre de surmon ter le plus agr � eablemen t p ossible ces di�cult � es.

T out ceci p our faire de la m usique viv an te, captiv an te et digne d'une � ecoute atten tiv e.
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Nomenclature d'�uvres p our 
 ^ ute

D ans mon livre Histoir e de la Fl ^ ute j'ai livr

�

e a ux curieux une liste de mor cea ux

impos

�

es a ux concours de fin d'ann

�

ee du C.N.S. de P ARIS depuis 1897.

Je cr ois utile de soumettre, class

�

es p ar nivea ux, des mor cea ux qui tous ont

�

et

�

e jou

�

es d ans ma classe ou d ans mes cours d'interpr

�

et a tion.

D � ebutan ts

Fl ^ ute classique

� ed. Com bre

N

�

6 Hottetterre

�

Ec hos

N

�

9 Lully Pha • eton

N

�

11 Krieger Bourr � ee

N

�

17 Caix d'Herv eloix Men uet

N

�

18 J. L. Lo eillet Gra v e

N

�

21 T � el � emann Men uet

N

�

24 B. Marcello Largo

Andr � e Ameller - Onde pure ( Com bre )

Pieric k Houdy - P astourelle ( Leduc )

Pierre P aub on - Rob e F an � ee ( Rideau Rouge )

Pierre P aub on -

�

A un enfan t ( Philipp o )

G � erard Meunier - Berceuse p our Vincen t ( Lemoine )

Mic hel Fic he - F us � ee Saturne ( Com bre )

Maurice Ra v el - P a v ane de la b elle au b ois dorman t

- ( ma m � ere l'o y e ) ( Durand )

Victor Martin - Barcarolle ( Philipp o )

Marcel Detremer -

�

A p etits pas ( Leduc )

- Premi � ere audace ( Leduc )

F ust � e Lam b ezat - Sicilienne ( Com bre )

Claude V oirp y - Premier v o y age ( Lemoine )

Pr � eparatoire 1

er e

Ann � ee

Cycle I

1

er e

Degr � e

2

eme

Degr � e

Louis Mo yse 3 pi � eces faciles { Men uets ( Leduc )

Pierre Villette Complain te ( Leduc )

Emile P assani S � er � enit � e ( Philipp o - Billaudot )

Pierre Max Dub ois

�

A temp o Classico ( Rideau Rouge )

Mic hel Bla v et Ga v otte V olume I I

( 
 ^ ute classique ) Le Marc An toine V olume IV

( Com bre ) Les regrets V olume I I

Sarabande V olume I I I

Sicilienne V olume I I I

Marc Berthomieu Men uet de la Suite Roman tique ( Gallet )

Mozart Ariette de Cosi fan tutte ( Leduc )

G � erard Meunier & J.C. Diot La v alse �a mis le temps ( Lemoine )

Anon yme Green Sleev es �uvres du

17

�

& 18

�

si � ecles ( Recueil de Fleury - Leduc )
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Pr � eparatoire 2

eme

Ann � ee

Cycle I

3

e

Degr � e

Louis Mo yse 3 pi � eces faciles { Sicilienne ( Leduc )

Claude Arrieu Pr � elude ( Chapp ell )

Claude Arrieu Sicilienne ( Amphion )

Pierre Ancelin Lou Riou ( extraits ) ( ouvri � eres )

Lucien Niv erd

�

El � egie ( Billaudot )

Marc Berthomieu 7 v o calises ( Com bre )

G � erard Meunier & J.C. Diot Comme au temps de Bac h ( Lemoine )

J.B. Lo eillet Sonate en Ut ( Adagio & Gigue ) ( Receuil Fleury - Leduc )

Pierre P aub on Le coin des jeunes ( extraits ) ( Lemoine )

Pierre P aub on D'un grenier ( Com bre )

Jacques Charp en tier P our Syrinx ( Leduc )

A. Viv aldi Can tabile n

�

7 
 ^ ute classique I I I ( Com bre )

M. Bla v et Sicilienne n

�

11 { d

�

{

Th � er � ese Brenet Le F aune ( Com bre )

Pierre Max Dub ois

�

A temp o classico ( Rideau Rouge )

Jacques Chailley T rois pi � eces en courte p oin te ( Leduc )

Marc Berthomieu Message ( Com bre )

Akira T am ba Pi � ece �a danser ( Leduc )

Henri T omasi Le p etit c hevrier Corse ( Leduc )

�

El � emen taire 1

er e

Ann � ee

Cycle I I

1

er e

Degr � e

A. Viv aldi Sonate en F a M ( Sc hott )

Henri V ac hey Sicilienne ( Leduc )

Henri V ac hey In termezzo ( Leduc )

Louis Mo yse 3 pi � eces faciles { Sarabande ( Leduc )

Christoph-Willibald Gluc k Men uet d'Orph � ee ( Leduc )

Mozart Andan te en Ut ( Leduc )

Henri T omasi Le p etit c hevrier Corse ( Leduc )

Jean Mey er Con te en gris ( Philipp o )

Jacques Ib ert Aria ( Leduc )

Pierre P aub on Le coin des jeunes ( extraits ) ( Lemoine )

G.F. Haendel Extraits des Sonates ( P eters )

Ren � e Berthelot F aur � eenne ( Lemoine )

Pierre Vib ert L'oasis ( Leduc )

G.Ph. T � el � emann Viv ace n

�

12 { 
 ^ ute classique IV ( Com bre )

Marc Berthomieu 3 escales ( Lemoine )

Joseph Strimer P astorale Caucasienne ( Durand )

P aul Jeanjean R ^ ev erie de prin temps ( Billaudot )

Pierre Ancelin Lou Riou ( Ouvri � eres )

Henri Busser Les � ecureuils ( Leduc )

H.C. F an tapie F ennissimo ( Com bre )

Jacques Chailley 3 pi � eces en courte p oin te ( Leduc )
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�

El � emen taire 2

eme

Ann � ee

Cycle I I

2

eme

Degr � e

Mozart Andan te en Ut ( Leduc ) ( Rudall Carte )

L. Vinci Sonate en r � e M ( Leduc { Receuil Fleury )

Rob ert Lanno y P astourelle et Rigaudon ( Leduc )

Louis Mo yse 3 pi � eces faciles ( Leduc )

G.Ph. T � el � emann Sonate en F a ma jeur ( Reinhardt )

J.S. Bac h Extraits Sonates ( P eters ou Leduc )

G.F. Haendel Extraits Sonates ( P eters ou Leduc )

Pierre P aub on Le coin des jeunes ( Lemoine )

Pierre P aub on Deux p ens � ees Russes ( Com bre )

J.B. Lo eillet Sonate en do ma jeur ( Bro ekmans )

Ren � e Berthelot F euilles d'Album ( Leduc )

Edmond Marc Bergers d'Arcadie ( Lemoine )

V al � erie Souderes Men uet F an taisie ( Amphion )

Harold Noble Le p etit Rouet ( Leduc )

T omaso Albinoni Sonate ( Nagels Musik { Arc hiv n

�

74 )

Mo y en

Cycle I I

3

eme

Degr � e

Claude Arrieu Sonatine ( Amphion )

Jean Maillot T rois danses ( T ransatlan tiques )

Mic hel Bla v et La Lumagne ( Rudall Carte )

Alb ert Roussel Joueurs de 
 ^ ute ( extraits ) ( Durand )

Armand Bournon ville Danse p our Katia ( Billaudot )

J.S. Bac h Sonates et suite en si mineur ( extraits ) ( P eters ou Leduc )

Jehan Alain T rois Mouv emen ts ( Leduc )

Marc Berthomieu Suite roman tique ( Gallet )

Reynaldo Hahn V ariations sur un Th � eme de Mozart ( Heugel )

Ren � e Berthelot F euilles d'Album : 3 pi � eces br � ev es ( Leduc )

Pierre P aub on Deux p ens � ees Russes ( Com bre )

No • el Gallon Suite p our 
 ^ ute et piano ( Rouhier )

J.J. Quan tz Sonates ( Rob. F orb erg )

Georges Bizet Men uet de l'Arl � esienne ( Choudens )

Louis Ganne Andan te et Sc herzo ( Costallat )

Georges H

•

ue Gigue ( Leduc )

Joseph Ha ydn Concerto en r � e M ( Simro c k ) ( Esc hig )

Jacques Ib ert En tr'acte ( Leduc )

Marin Marais Les folies d'Espagne ( B

•

arenreiter ) 3311
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Fin d'

�

Etudes

Eug � ene Bozza Soir dans les mon tagnes ( Leduc )

J.S. Bac h Sonates et suite en si mineur ( P eters ou Leduc )

Ph. Gaub ert F an taisie ( Sallab ert )

Arth ur Honegger Danse de la c h � evre ( Senart )

Gabriel F aur � e F an taisie ( Hamelle )

G.Ph. T � el � emann Suite en la mineur ( Praeclassica n

�

13 )

Alb ert Roussel Joueurs de 
 ^ ute ( Durand )

Andr � e Joliv et F an taisie Caprice ( Leduc )

Claude Debussy Syrinx ( Job ert )

G.Ph. T � el � emann 12 fan taisies p our 
 ^ ute seule ( Billaudot )

Georges H

•

ue F an taisie ( Costallat )

C � ecile Chaminade Concertino ( Eno c h )

Mozart Concerto en R � e ( Rudall { Carte { Breitk opf )

Mozart Concerto en Sol ( Rudall { Carte { Breitk opf )

Doppler F an taisie P astorale Hongroise op. 26 ( Sc hott )

Edgar V ar � ese Densit � e 21

�

5 
 ^ ute seule ( Colfranc Music )

No • el Gallon Impro visation & Rondo ( Esc hig )

Olivier Messiaen Le merle noir ( Leduc )

Andr � e P � epin Impromptu ( Leduc )

F rancis P oulenc Sonate ( Chester London )

A. Viv aldi Concerti ( Eulen burg ) ( Sc hott )

Jacques Ib ert Pi � ece p our 
 ^ ute seule ( Leduc )

Sup � erieur

Mozart Les concertis ( Rudall Carte )

Jean Rivier Virev oltes ( Billaudot )

Jean Rivier Sonatine ( T ransatlan tiques )

J.S. Bac h T out son r � ep ertoire

Jacques Ib ert Concerto ( Leduc )

Henri Dutilleux Sonatine ( Leduc )

Georges Enesco Can tabile et Presto ( Eno c h )

Eug � ene Bozza Agrestide ( Leduc )

F ranc k Martin Ballade ( Univ ersal Edition )

Pierre P etit Suite ( Leduc )

Henri T omasi Concertino en mi ( Leduc )

G.F. Haendel T out son r � ep ertoire
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T ra v ersi � eres

Journal de l'asso ciation des 
 ^utistes et amis de la 
 ^ ute.

n

�

13 Mars { Avril 85

Guider de jeunes enseignan ts, tel est sans con teste le but de l'Essai de formation p � edago gique

que Roger GALLERAS, vien t d' � ecrire. Professeur au Conserv atoire de P au depuis 1957 et

nouv ellemen t c harg � e de cours de formation p � edagogique, d � ej� a l'auteur d'un sup erb e ouvrage

sur l'Histoire de la Fl ^ ute son but n'est pas d'imp oser une m � etho de par le biais de cet ouvrage,

mais de dire ce qu'il fait: ... fair e p art de mon exp � erienc e, a�n que ma vie ne soit p as inutile.

Cet Essai (qui est � edit � e, et don t la pr � esen tation est sous forme de th � ese), est la somme de

r � e
ections et constatations d'un p � edagogique extraordinairemen t atten tif �a ses � el � ev es, et pas-

sionn � e par son tra v ail. La base de tra v ail prop os � ee, que l'on d � ecouvre en lisan t l'essai, s'appuie

sur les ouvrages les plus reconn us (ceux de Moyse plus particuli � eremen t) en expliquan t com-

men t en tirer parti. P as d'extra v agances, c'est certain, des conseils judicieux, des remarques

atten tiv es, et un guide p our une d � emarc he qui a fait ses plus b elles preuv es.

Des � etudian ts qui souhaiteraien t guider leurs futurs � el � ev es, sans faux pas, dans l'appren tissage

de la 
 ^ ute, les jeunes professeurs qui aimeraien t appr � ecier la voix d'un p � edagogue bien

exp � erimen t � e, p euv en t prendre con tact p our de plus amples renseignemen ts a v ec

R o ger Gal ler as , 05 59 32 56 76.
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